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Non :-Messieurs AIleyn, Arohainbault, Baby, ]3eaubien, John
Cameron, ,Malcolmn Camtera», Caron, Ca yley, le procureur-géné-
raI Cartier, Chapais, (Jhureh, Coutléo, Daly, Daoust, Dawson,
Dionne, Dunlcin, Ft.llowes, Gaudot, Ouli, Heath, Labelle, La-
coste, Laporte, Leboutillier, Lorangor, Macbeth, le procureur-

éuéral Macdonald, MoCami, MaoLeod, Mlorrison, O'Farrell,
umaPanet, Piobé, Phayfair, William F. Powell, Robinson,

le solliciteur-général Bose, Rlichard W. Scott, Sicotte, Sinrard,
Sim son» Sincones, Starnes, Talbot, Tassé, Tett et Turcotte,

.AÏscnts : blM. Benjamin, Bourassa, Campbell, Carling,
Drummond, Duibord, Fergusson, Ferres, Galt, blerritt, Papineau,
Robliu, Ryrnal, S. Sinith, Short, Whitney, et WallbridgeO-17.

Qui se sont abstentis-MlM. Iicllinghatn, Dufreane, O. Fortier,
ilartman, Lentieux, Morin, Maclâiken, Price, Dunbar Ross,
et.Sherwood-10.

Les votes venaient d'être recueillis et l'amendement, balancé
entre 50 voix et 49, pouva it fort bien être roe6, lorsque X.
Cauchon* fait remarquer que M. CiD2on, bien que dans la salle,
n'avait pas voté. A -la question du président, le député de
Char levoix répond qu'il ne peut pas croire que dans un py
qui a porté le nom de 'Nuuvt-Ile-Fmiice, les bills, les motions et
les amendements tic soieut pas n.énîe lus cri français.

X. Ilenry Smith fait alors de son ieiux pour traduire de
vive voix l'amendement de M. Aikius et lorsqu'il a fii, il se
retourne vers MU. Cimon, lui demndant dans quel sens il se
prononce ?-Pour les oui, répond celui-ci.

C'était bien Ir. peine de donner au président l'ennui de tra-
duire cri français une longue phrase, pour faire pencher ensuite
la balance contre lui! 0

QUELQUES AVIS DE MOTIONS.
[15 mars 1859.]

De M. Sonervll-lo. Demnain-relativrement au foniction-
nemeîrt ile l'acte des municipalités et des chemins du Bas.
Canada.

2o. Mercredi prochaiti-relaiveincîîî à l'abolition des forte
lions d'inspecteur dcs écu.les dans le Bas.Canada.

De M. D)orion-Mcircredi-relativement au chemin à barrières
de Longueuil à Ctîambly.

De M. Langein-Mýereredi-relativement au chemin de fier
de la Rive Nord.

DIe M. Ouime-lo. Miercredi-clIaivemetit à l'aute des
municipalités et chemins de 1855.

2o. Merci edi-rlativement à la tranblation du bureau d'en.
registrement de la ci;é6 de Mlontréal.

De M. Sirnard-Mclrcredi-rlaivmenit à a sucié 6 de
colonisation des ouvriers de Québec.

De l'lion. NI. Cauchon-Mercredi-une résolution d'après
laquelle le principe de l*égalité, des droits respectifs des deux
Citnaiias,-établie par l"ègalité de la représentation dan2 les deux
Chiambires, et aussi dari% le Conseil Exécutif,-n'est réellement
re.pecté qu'autanît q-îe Ie'ý conbîeillers c.-écutifs, pris dans l'un
des deux Cunadas, postèdent la confiance de leur province res-
pective, et par conséquent, l'apipui de la m~ajorité des dépu,és
de cette dernière.

De M. T'urcotc--Jc ud i-r(a iveîinent au rachaLt dcs droits
seigneuria ux.

DeN Cimoi- Vetidrcdi-rclativcnient 4 l*état)'.isse ment et
,au soutien d'unîe écule :.up6niecurc danî chaque comtié du Bas.
Can:-da.

b.t. M. Dufrestie- rcci-ear'iie à 'octroi gratuit
du terres de la couronne pour la colonisation.

.J /x-Mrreirltiee à l'adoption du sys-
téine <le la re-piésenîiatioi batée bur la population.

NI. Mackcenzi-Jcudî-rlativemenit à l'adoption d'une règle
qui enjoindra à tout mê*mrbre de s'absenter, lor.squ'il s'agira en
Chambre de quelque chose qui a trait à na propre élection.

[16 miars 1858.]
Parmi les avis de motions donné 3 le 16, nons -remarquons

celles de M. -Hoînies quiveut amender le bill contre les cruautés

49
exercées envers les animaux; et qui -compte demander aux mi.
nistres si ces derniers songent enfin à économiser.

M.1 Bureau-présentera un bill pour légaliser certains pire.
cédés des Soeiétés d'agriculture du Bas-Canada.

M. Archaezrlault proposera un bill anaindant les lois rela-
tives aux électionq parlementaires.

A .AMacGece demandera, jeudi, aux ministres quelles sont leurs
intentions relativement ai; choix d'Outaouais pour devenir notre
capitale ?

Af. Dorion proposera jeudi des résolutions relatives au môme
sujdt.

A. Som èrvile-proposera, lundi, un ajourtnment de la Chant-
bire, du 24 courant au 7 avril.

J11 M1aeià-demandcra, jeudi, que les mrnîbres ne puissent
parler qu'une deriiheure sur, n'importe quxelle question

LISTE DE S .DÉPUTÉS DONT L'ÉLECTION EST
CONTESTÉE.

ris Caniada :-31M. Alicyn, Arcîrnibault, Bellinglham, Ca-
roui- Cartier, <2auehon, DJawson, Dorion, Duhord, Dunkin, Mac-
Cee, O'Fearrell, Parier Rose, Simnard, Sincentncs, Wlnîtney.-17.

.Uait-Cainaa -M .Allari, Brown [celle de la ville de
Toronto,i Cayley, Daly, Blogat, Muttice, Mlerritt, M4aeLcod,Wutl1oivell, Robinison, R. W. Scott-Il.

Nous avons donc uts total de 28 ékections dont la validité est
contestée. Cet état de choses fait peu d'honneur au Canada,
9oit que ces électios -tient été réellement enmportées grâce à la
fraude, à lit corruption ct à la violence; soit que les personnes
quni les contestent, n'étant pas fondées cn droit, aient recours'à
ce Moyen de trarasser un adversaire politique, dans un but peu
avGuable.

DE LA TRADUCTION D'UN MOT.
Quelques uns de nos amis nous ont demandé pourquoi noua

traduisons le mot anglais speaker par celui de parleur. C'est
simplement, parce ne nous sommes réellement choqué toutes
les fois que notre Pumne se. trouve obligée par les circonstances
d'écrire en catradies.-Par ce dernier mot, nons entendons cet
idiôme b&tard qui n'est autre chose que de l'anglais avec des
dèsinences françaises.

Lorsqu'il nous arrive d'écrire en anglaii, nous n'aimons pas
mêmnte à employer des tournures françaises; mais e» 'écrivant en
français, nous abominons les anglicismes et surtout les expres.
siens qui nie sont ni d'une langue, ni de l'autre.

Que signifie, par exemple, le mot or-igin', une résolution
origiuiée? &c. -Nous pourrions mîalheureusement multiplier nos
citations.

Il y a deux ans, l'auteur de cet article, envoya à la Patrie, à
la Minùerve et au Journal -de Québec une série do correspon-
dances dans plusieurs desquelles, il prit la liberté, de se mtquer
de cette traduction du mot Speaker par celui d' Orateur.

S'il plaît aux Anglais d'appeler ainsi le président de leurs as-
sermblées, c'est fort bien; mais puisque nous avons en français
le mot piésident, pourquoi ne pas s'en servir ?

Mais, point du tout. Il paraît que ce mot-de trois syllabes est
trop long, Il cn fautun d'ailleurs qui ait la mérie désinence sonîoie
que le mot anglais tpeaker [prononcez tpiçucur.) Monsieur
I Oraitur! voilà qui est plus ronflant que Mo~n sieur le Pîésident.
C'Pest alors que, pour-mettre d'accord la'laniuo frnas' tla
mou.r des mo.is en eut-, trous résolûnmes d'adopter dans nos tra
ductions. le niot Parleutr, qui répond d'ailleurs bien plus exacte-
ment au mot anglais speaker.

En. effet, l'orateuùr prononee des discours;ý tandis que les
speakers des Chambres législatives sont les seuls au contraire
qui n'en ýprononcent point. On leur donne le nom de 3peaker,
parce qu'ils prennent quelquefoéis la parole-bien rareme nt--aui
nom de leurs Chambres respectives

De Lolme-une autorité dans les pays anglais--traduit le mot
speaker par celui de piésident et il dit à ce sujet, datis.une note.-
(Liv. Il. Chlip. 8:) « Le préiident:de la Chambrie des coi-
tmunea est appelé speaker, mot qui signifie Parleur & que k*


